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Scène 5 ½ 
MONSIEUR JOURDAIN, MAÎTRE RÂLEUR 

MONSIEUR JOURDAIN : Ah, mon maître Râleur, vous voici. 

MAÎTRE RÂLEUR : C’est que voyez-vous, je suis fatigué et j’ai mal partout, car mon cocher est 
malade et toutes les chaises à porter étaient déjà utilisées. J’ai donc dû marcher jusqu’à votre 
maison. Les rues de Paris étaient en plus encombrées. J’essayai donc d’avancer en passant devant 
une va-nu-pieds, mais je me suis fait renverser un pot de chambre dessus. Je suis donc reparti me 
changer, mais … 

MONSIEUR JOURDAIN : Oui, bon, commençons. 

MAÎTRE RÂLEUR : que voulez-vous apprendre ? 

MONSIEUR JOURDAIN en s’asseyant à un bureau qu’un valet avait apporté et en montrant une 
feuille : Vous qui êtes tout le temps négatif, apprenez-moi à colorier ces rosaces en négatif. 

MAÎTRE RÂLEUR en se plaçant derrière MONSIEUR JOURDAIN : Hum, voyons voir… Je crois 
que pour que cela fasse des rosaces en négatif, il faut mettre le noir en dehors. Mais pourquoi 
voulez-vous faire vos rosaces en négatif ? 

MONSIEUR JOURDAIN : C’est pour ma femme, qui dit tout le temps que les gens se moquent de 
ma personne dans la rue. C’est pour lui montrer ce que ça fait d’avoir du négatif chez soi. D’ailleurs 
je voulais savoir, que pourrais-je faire pour que tout le monde voit la belle tenue que j’ai là et voit 
comme je suis beau au lieu de se moquer de moi ? 

MAÎTRE RÂLEUR : Peut-être pourriez-vous descendre par la ville, pour que tout le monde vous 
voit. 

MONSIEUR JOURDAIN : Vous avez raison. Tenez, voilà ma femme, elle n’a pas l’air très 
contente. 

MAÎTRE RÂLEUR en parlant dans sa barbe:Des rosaces en négatif pour sa femme… L’idée est 
plutôt étrange, je dois dire. 

MONSIEUR JOURDAIN fit un signe de la main, et 2 valets partirent avec le bureau où était posé 
la feuille. 

 



 

Scène 5 ¾ 
 

MONSIEUR JOURDAIN, MADAME JOURDAIN, MAÎTRE RÂLEUR 

MADAME JOURDAIN : Ah, mon mari, je vous cherchais partout ! S’arrêtant et regardant le  
Maître Râleur. Vous avez encore pris un nouveau maître ? Savez-vous ce que le voisin vient de 

dire ? 

MONSIEUR JOURDAIN en faisant semblant d’être surpris : Il s’est encore moqué de moi ! 

MADAME JOURDAIN : Exactement ! Et je commence moi-même à penser qu’il a raison. 

MONSIEUR JOURDAIN : Non ! Ma propre femme commence à se moquer de moi ! 

MADAME JOURDAIN : Oui, et elle a bien raison ! 

MAÎTRE RÂLEUR commençant à partir vers la porte : Bon, je crois qu’il est temps que je parte, 
j’ai d’autres leçons à donner et… 

MONSIEUR JOURDAIN en se tournant vers lui : Comment ? Vous me laissez seul avec cette 
folle ? 

MAÎTRE RÂLEUR : Ben, c’est à dire que c’est votre femme, alors… 

MADAME JOURDAIN : Vous avez bien raison, partez, et que je ne vous vois plus ! 

Le Maître Râleur partit, suivi par Madame Jourdain. 


